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I. INTRODUCTION




Une vie ou l’Humble vérité est un roman écrit par Guy de Maupassant (1850-1893), publié pour la première fois sous forme de roman-feuilleton en 1883 dans la revue Gil Blas. Il s’agit du premier roman de l’écrivain, dont la genèse et la composition ont été les plus longues. Il commence à concevoir son ouvrage en 1877, l’interrompt puis, encouragé par Flaubert, reprend son travail en 1881 et achève son brouillon vers le mois de mai 1882. D’ailleurs, la dédicace du roman est adressée à Flaubert, décédé entre-temps.

Le roman suit l’existence d’une jeune femme, Jeanne, « depuis l’heure où s’éveille son cœur jusqu’à sa mort ».


II. RÉSUMÉ DU ROMAN




Chapitre I

En 1819, Jeanne, la fille unique du baron Le Perthuis des Vauds, sort du couvent où elle a été éduquée. Elle est âgée de dix-sept ans. Elle persuade ses parents de s’installer dans leur propriété près de la falaise d’Yport, le château des Peuples.

Chapitre II

Jeanne y mène une existence en toute liberté et dans l’apaisement et le bonheur. Ses journées se passent en lectures, en rêves éveillés et à travers la découverte de la nature. Elle profite de son temps libre pour s’adonner à son passe-temps favori, la pêche.

Chapitre III et Chapitre IV

La vie devient beaucoup moins agréable pour la jeune femme dès lors qu’elle épouse Julien de Lamare. Leur nuit de noces est très décevante. Le doute s’installe dans le coeur de la jeune femme.

Chapitre V

Cependant, lors de leur voyage de lune de miel en Corse, elle parvient à connaître le plaisir avec Julien.

Chapitre VI

Dès leur retour au château des Peuples, la vie redevient plutôt plate et mélancolique. D’ailleurs, les jeunes époux font chambre à part. Ils partagent leur existence dans la tristesse et l’ennui.

Chapitre VII

L’ennui est quotidien ; il n’est brisé que par l’accouchement de Rosalie, la fille de chambre et soeur de lait de Jeanne. Cette dernière l’a d’ailleurs trouvée une nuit dans le lit de son époux. Elle s’enfuit mais, après s’être évanouie et avoir passé quelque temps en convalescence, elle découvre qu’elle est enceinte.

Chapitre VIII

Sa grossesse est pénible et, élément qui n’arrange rien à la situation, Julien se met à fréquenter les Fourville, des hobereaux du coin. Enfin, Jeanne accouche d’un fils, Paul, plus tôt que prévu.

Chapitre IX

Peu de temps après l’accouchement, Jeanne s’aperçoit que Julien entretient une liaison avec Gilberte de Fourville. De plus, elle découvre dans des papiers de sa mère décédée récemment, des preuves écrites d’un adultère passé avec un ami de son père.

Chapitre X

Le Comte de Fourville apprend tout sur l’infidélité de sa femme, par l’intermédiaire de l’abbé de Tolbiac, un religieux fanatique. Le Comte pousse alors dans le vide la roulotte des amants, du haut d’une colline.

Le même soir, Jeanne accouche d’un second enfant, mais celui-ci est déjà mort.

Chapitre XI

Dès lors, Jeanne reporte son affection sur son unique fils, qu’elle couve à tel point qu’elle refuse de se séparer de lui à l’âge où il devrait intégrer l’école. Lorsqu’il atteint l’âge de dix-sept ans, toutefois, elle finit par céder et l’envoie en pension au Havre. Mais trois ans plus tard, Paul s’enfuit avec une fille, noyé dans les dettes. Les Peuples sont mis sous hypothèque. Le baron décède et Rosalie vient habiter avec Jeanne.

Chapitre XII

Rosalie reprend quelque peu en main la gestion du château ou, plus généralement, « le gouvernement des choses ». Elle pousse Jeanne à revendre le château, puis à emménager dans une plus petite maison dans les terres, avec le peu d’argent qu’il leur reste.

Chapitre XIII

Jeanne se met à penser à son fils et part à sa recherche à travers Paris. Mais sa quête est vaine, et elle ne fait finalement qu’éponger les dettes de Paul.

Chapitre XIV

Elle s’installe dans un quotidien dangereusement basé sur le souvenir et la névrose. Heureusement, elle reçoit un jour une lettre de Paul, qui lui apprend que sa maîtresse se meurt alors qu’elle vient d’accoucher d’une fillette. Rosalie amène l’enfant chez Jeanne et lui annonce le retour de son fils dès le lendemain. Le livre s’achève sur cette idée : « la vie ça n’est jamais si bon ni si mauvais qu’on croit ».


III. PRÉSENTATION DES PERSONNAGES PRINCIPAUX




Jeanne Le Perthuis des Vauds

Le roman se concentre sur l’existence de la jeune femme, dès ses 17 ans. Elle est toujours désignée par son prénom, ce qui fait qu’on en vient à oublier son titre de noblesse à travers son nom.

Physiquement, elle est présentée comme une jeune femme blonde aux yeux bleus, plutôt bien constituée. Son éducation a fait qu’elle ne semble pas vivre dans la réalité. Concernant le mariage par exemple, elle imagine seulement l’innocence et la pureté des liens. La brutalité sexuelle de Julien va la faire redescendre sur terre. Par la suite, elle se consacre totalement et excessivement à son fils Paul.

Jeanne est caractérisée par une tendance à l’immobilisme. Géographiquement déjà, la majeure partie de sa vie se déroule en Haute-Normandie. Ensuite, la jeune femme connaît une lente chute à travers la perte de ses rêves et illusions ; lorsqu’elle sort du couvent et réintègre les lieux de son enfance, elle y retrouve tous ses rêves de futur. Mais la vie la détrompe peu à peu.

Sur de nombreux points de caractère, Jeanne est inspirée d’Emma Bovary.

Julien de Lamare

Personnage certainement le moins sympathique du récit, Julien joue plusieurs rôles : il est tour à tour le séducteur de Jeanne, un mari décevant, puis un père pour leur fils Paul. Ils se rencontrent peu de temps après l’arrivée de Jeanne aux Peuples et se marient dans la foulée, soit deux mois après.

Manipulateur, il maîtrise bien l’art des apparences, aussi bien dans la parole qu’au niveau de l’apparence physique. Il est aussi égoïste, avare, et prompt à la tromper, puisque Jeanne découvre sa tendance à l’adultère de manière très brutale. Il est d’ailleurs tué avec sa maîtresse par le mari de cette dernière, devenu fou.

Rosalie

Rosalie est une servante qui apparaît tout au long du roman. Sœur de lait de Jeanne, elle va l’accompagner dans toute son existence, la soutenant dans les moments difficiles, et prenant le relais lorsque sa maîtresse et amie n’est plus en mesure de gérer sa vie et ses biens. Si elle quitte la famille un temps, après que Julien l’ait mise enceinte, elle revient cependant des années plus tard pour aider son amie, dévastée par la disparition et les dettes de son fils.

Paul

Fils de Jeanne et Julien, Paul est surnommé « Poulet » par ses parents. Il est choyé, voire étouffé pendant des années par sa mère. Par conséquent, il manque d’éducation, malgré l’instruction que lui fournit son grand-père. A 15 ans, on l’envoie enfin au collège du Havre, mais il s’enfuit deux ans après, voyageant en Europe en quête de richesse. Il a un goût prononcé pour la fête, se laisse facilement entraîner dans des entreprises ou aventures sans lendemain, et ses dettes finissent par le dépasser. Il demande des sommes toujours plus importantes à sa famille. Il revient chez sa mère, avec une petite fille, après des années d’absence.

Le père de Jeanne

Le père de Jeanne, le baron Simon-Jacques Le Perthuis des Vauds, est un homme anti-clérical, voltairien *, qui a le coeur sur la main mais un caractère plutôt faible et influençable. Il est directement inspiré de la famille de Maupassant.
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